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 L’APICULTURE ÉCOLOGIQUE de A à Z 

Chronique n° 21 J-C. Guillaume 

Matériel de manutention pour la ruche écologique 
                           Élévateur hydraulique 

Après le brancard, l’élévateur en bois "monte-charge" 
et la "chèvre", voici un élévateur hydraulique qui 
nous a été proposé par Pierre AZAM, et dont l’élé-
ment actif est un petit cric hydraulique d’une tonne 
que l’on trouve dans tous les magasins de bricolage 
pour un prix relativement abordable. 
Avec un peu d’ingéniosité, et quelques morceaux de  
ferraille, il en a fait  un  élévateur  qui  lui  permet de 
travailler seul, sans effort, et en douceur. 

La hauteur de l’installation des ruches est à détermi-
ner lorsque l’outil est terminé, et ceci de telle façon 
que la fourche dans sa position la plus basse, vienne  
se  glisser à ± 2 cm  sous les tasseaux de manutention 
des hausses inférieures. Bien entendu, cela  implique 
également que ces tasseaux, soient solidement fixés, 
c’est à dire collés et vissés. 
 
Fabrication du bâti 
Ce bâti est constitué de deux profilés en "U" soudés 
en forme de "T" (voir le schéma n° 1). 
Pour sa mobilité, ce bâti est munie à l’arrière, de 2 
roues montées sur pivot, et à l’avant, de 2 roues fixes 
dont l’axe passe dans deux pièces réalisés dans un 
morceau de fer plat soudé sur le fer en "U" (voir 
schémas n° 2 et 3). 
Les roues devront être assez grandes pour que la mo-
bilité soit optimum (Ø = ± 10 cm). 
 
Modification du cric 
La pièce sur laquelle repose normalement la charge 
est généralement amovible et introduite dans un étrier 
qui reste toujours horizontal. Elle va devoir être mo-
difiée pour permettre d’y fixer la colonne destinée à 
supporter la fourche de levage. Cette colonne réalisée 
en tube de chauffage  Ø 1 ", devant être soudée sur 
une base qui sera munie d’un gros boulon soudé et 
qui sera boulonné ensuite sous la partie supérieure de 
l’étrier (voir le schéma n° 6). 
D’autre part, il faut allonger un peu les bras de levage 
du cric pour obtenir une course un peu plus grande, 
10 cm  devraient  suffire, c’est à vérifier. Cela est à 
réaliser avec un morceau de tube carré pour ce qui 
concerne le bras de charge. 
 
Mise en place du cric 
Les roues d’origine sont démontées, et le cric est po-
sitionné de telle façon que les trous de fixation des 
roues arrières du cric soient au-dessus du fer en "U" 
arrière (voir le schéma n° 4), et au-dessus des trous 
que l’on aura prévus sur le bâti (voir le schéma n° 1) 
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Seul impératif; les ruches doivent être surélevées 
pour permettre d’introduire le pied de l’outil sous les 
planchers, et d’entrer la fourche de levage sous les 
tasseaux des hausses inférieures . Ce qui est le cas de 
toute façon, lorsque les planchers sont munis de 
pieds, et cet impératif est facilement réalisable pour 
les ruches dépourvues de pieds, en les plaçant sur  des  
briques  comme sur la photo ci-dessus. 
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Le cric est fixé à l’arrière, avec des boulons  passés  
dans deux entretoises réalisées en tube et soudées à 
l’intérieur du fer en "U" (voir le schéma n° 4), et à 
l’avant  sur  deux pattes qu’il faudra adapter selon la 
configuration du cric utilisé, et qui seront soudées sur 
le bâti (voir également le schéma n° 4). 
 
Fabrication de la fourche de levage 
Elle est constituée d’un profilé en "U" de 100 mm sur 
lequel sont soudées  deux bras en fers cornière de 
section 60 x 100 (voir les schémas n° 7-8-9). Cette 
fourche est ensuite  soudée sur un morceau de tube de 
section  supérieure  à  celle  utilisée  pour la colonne 
support, de façon à ce que  cette  fourche  puisse se 
glisser sur cette colonne (voir schéma n° 10). 
Pour éviter que la charge pivote et bascule, il sera bon 
de prévoir une clavette de blocage qui traversera les 
deux tubes en haut du support de fourche (voir égale-
ment le schéma n° 10). 

Utilisation de l’élévateur 
L’utilisation de cet élévateur ne pose pas de problème 
particulier. Seule recommandation si le sol n’est pas 
recouvert de dalles de béton: prévoir deux plaques 
rectangulaires de contreplaqué épais  pour  supporter 
l’élévateur. Une à introduire sous la ruche pour facili-
ter le roulement de sa partie avant, et l’autre sous les 
roues arrières de façon à faciliter également le roule-
ment et à préserver la stabilité de l’ensemble. Cette 
seconde plaque pouvant être disposée perpendiculai-
rement à la première pour renforcer l’assise de l’en-
semble lorsqu’il sera en charge. 
Une hausse ne fait que 15 kg, et le centre de gravité 
reste bas, mais 4 hausses, cela fait 60 kg et le centre 
de gravité sera tout de suite beaucoup plus haut.  Pour 
ajouter une 5ème hausse, il faudra soulever l’ensem-
ble de ± 25 cm, le toit atteignant alors, une hauteur de 
± 1,20 m. 
 
                                                          J-C. Guillaume 

Schéma n° 1 
Bâti support pour 
 cric  hydraulique 
   (vue de dessus) 

Schéma n° 3 
Bâti support pour cric hydraulique 
                   (vue de face) 

Schéma n° 2 
Bâti support pour cric hydraulique 
                  (vue de côté) 

Pièce en fer soudée 

Les dimensions sont en millimètres 
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Schéma n° 4 
Mise en place du cric hydraulique 
                   (vue de côté) 

Schéma n° 6 
Mise en place de la colonne de levage 

Schéma n° 5 
Modification du cric 

Pièce à modifier 
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Schéma n° 9 
(Vue de face) 

Schéma n° 8 
(Vue de côté) 

Fer cornière 60 x 100 mm 

Schéma n° 7 
(Vue de dessus) 

Profilé en U de 100 mm 

Fourche de levage 

Schéma n° 10 
Vue d’ensemble de l’élévateur terminé 


